
Ennaâma ASFARI, disparu forcé depuis son enlèvement
par les forces de l'ordre marocaines

à 20h20 dimanche 7 novembre 2010 à El Aaiun,
en prélude au «Lundi noir » du 8 novembre 2010.

Photos Tony JEAN sur le camp de Gdeim Izik

Ennaâma Asfari, 40 ans, Sahraoui, juriste.

Militant pacifique des Droits Humains, Observateur des Droits de l'Homme aux procès des 

prisonniers politiques  sahraouis au Maroc et au Sahara Occidental ;

Coprésident  avec  Madame  Aline  Pailler  du  CORELSO  -  COmité  pour  le  REspect  des 

Libertés et des Droits de l'Homme au Sahara Occidental - Association franco-sahraouie, 

fondée en France en novembre 2005. 

En mai 2005, une "Révolte Populaire" aux mains nues - Intifada en langue arabe - a 

démarré  au  Sahara  Occidental  et  au  Sud  du  Maroc  pour  réclamer  l'organisation  du 

Référendum d'Autodétermination  promis  au  Peuple  Sahraoui  par  l'ONU depuis  1991, 

suite au cessez le feu signé  entre le Royaume du Maroc et le Front Polisario. 

Une terrible répression a suivi pendant ces 5 dernières années, aboutissant au tragique 

"lundi noir" du 8 novembre 2010 qui a vu le démantèlement par la force du « Camp de la 

Liberté » de Gdeim Izik, l'enlèvement et la disparition de Enaâma Asfari et de milliers de 

ses compatriotes à El Aaiun.

Enaâma Asfari est disparu depuis le 7 novembre 2010 au soir. Il serait à l'annexe de la  

prison Zaki de Rabat-Salé sous la responsabilité des Renseignements Généraux et non du 

Ministère de la Justice.

transmis par Claude MANGIN épouse ASFARI                                              Ivry sur Seine, le 24 novembre 2010


